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C'est une bonne habitude qu'ont prise les triathlètes haut-normands. Chaque année un ou 

plusieurs d'entre eux sont qualifiés pour la finale mondiale Ironman (3,8 km de natation, 180 

km à vélo, 42,2 km à pied), dénommée championnat du monde de la spécialité. Le 13 octobre 

prochain, le régional de service ne sera pas dépaysé puisque le Rouennais Christophe Terzi se 

rendra pour la troisième fois à Hawaii, après 2008 et 2009. Il est pour l'instant le seul qualifié 

- en attendant une possible qualification dimanche à Zurich d'Adrien Boullier (Havre AC) - 

puisque Jérémie Py (MSA Tri), qui avait décroché un « slot », lui aussi à Francfort, a renoncé 

au déplacement. Au cœur de l'Allemagne, Terzi est comme chez lui. « Francfort il n'y a pas 

mieux au niveau de l'organisation », estime celui qui a déjà bouclé neuf ironman et qui en 

connaît donc un rayon. Même dimanche dernier, alors que les hommes de fer auraient pu se 

rouiller, tant ils ont couru sous des trombes d'eau dès le 40e km à vélo, l'ambiance était là 

pour les soutenir avec des spectateurs tout au long du marathon. 

 

Un plus au bout de neuf heures d'effort. Ceci dit, pluie « et aussi beaucoup de vent », mis à 

part, Terzi n'a pas trop souffert pour obtenir cette troisième qualification. Une natation 

expédiée en 56'49'', un bon vélo (5h 00'43''), et un marathon maîtrisé en 3 h 18'55''. Seule 

alerte « dans les deux derniers kilomètres je me fais doubler par deux concurrents (de sa 

catégorie d'âge, 35-39 ans, qui comptait plus de 500 participants), et j'ai failli ne pas l'avoir, 

le slot. » De fait, il teàrmine 14e « 35-39 ans », pour quatorze places en 9 h 22'21''. « Quand 

je me suis qualifié à Francfort en 2009, il y avait en tout 120 slots pour Hawaii. Cette année 

seulement 75. Le niveau dans les catégories d'âge devient de plus en plus relevé car le 

nombre de professionnels qualifiés pour Hawaii est limité à 50 désormais. Les autres sont 

obligés de se qualifier comme tout un chacun. Le sociétaire de Rouen Racing Triathlon se 

félicite donc de sa réussite qui va lui permettre de tenter une nouvelle fois un gros coup à 

Kona. Ses deux premières expériences n'avaient pas été totalement réussies au niveau du 

chrono final. Aussi en octobre, il tentera de sortir la grosse course le jour J. « Et puis c'est une 

épreuve où vous pouvez côtoyer les meilleurs triathlètes du monde, disputer la même course 

qu'eux. C'est le seul sport qui le permet. » Terzi s'en délecte d'avance, aussi de retrouver (à 

défaut de Lance Armstrong qui a quelques soucis), un certain Laurent Jalabert. Alors qu'il 

peaufinait sa préparation du côté du parc hôtelier et que le Tour de France faisait étape à 

Rouen, Terzi a justement croisé « Jaja » dans le bois du Rouvray. « On l'a vu partir en forêt et 

revenir deux heures après. » 

 


